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LES EXPLOITS DE DEUX

HARDIS BANDITS. \
La Press du 28 nous rapport : ; ’&
les faits suivants* Deux ban- 3 ~

dits, armeés de revolvers, sont
. r entrés vendredi aprés-midi,
dans le burean de la Western
Foundry Company, aa coin des
rues Albany et Smith Chicago
et out forcé le caissier, qui était
avec cinq autres employés a
leur remettre $1,600. 11s s'¢loig-
rent ensuite, poursuivis par
- un certain nombre d’hommes
qui tirérent sur eux une cen-
taine de coups de revolvers,
mais sans les atteindre.

Les deux voleurs blessérent
un laitier aprés que leur voi-
ture eut été brisée, s’empare-
rent de la sienne et continue-

. Frow iz Rsv, Dr. EDWARD L. CLARR, ™.

Pastor of the Congregational Church, Boston, Mass,

‘I have used Ripans Tabules with so much satisfaction
that [ now keep them always at hand. They are the only
remedy | use except by a physician’s prescription. They

are all they claim to be,”
Eowarp L. Crark,

From Rev. FREDERIC R. MARVIN,
[ Pastor of Hopkins Memorial Churck, Great Barrington, Mass.
i “1regard the remedy as an excellent tonic and a2 most * .
valuable family medicine,” ¥ v

\ " Frspemic R. Marvi, (
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assis. L'un des denx hemies
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